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La répartition des races bovines en France 
Carte pour l'étude de l'élevage bovin et de son amélioration 
par Marcel THERET 
Depuis 20 ans, on a assisté à une augmentation du nombre des 
bovins en France accompagnée d'une modification assez profonde 
de la répartition des races. 
Cette modification intéresse, soit les pourcentages relatifs 
des groupes ethniques, soit leur répartition sur l'ensemble du 
territoire. 
S'il est évident que la plupart des Régions de France possèdent 
du bétail «blanc» et «pie-noir», traduisant ainsi l'expansion de la 
Race Charolaise et de la Race Française Frisonne nous mesurons 
assez mal l'importance de cette poussée pas plus que ses localisations 
préférentielles. 
Nous savons aussi peu de chose des races considérées comme en 
voie d'extinction ou simplement en régression. La mise en place de 
la répartition des races sur une carte par les moyens habituels ne 
donne qu'une figure très imparfaite de cette répartition. Les couleurs 
symbolisant les races sont appelées à se superposer et les races 
minoritaires échappent à toute représentation. A vrai dire, nous 
possédons peu de documents en dehors de l'ouvrage de l'inspecteur 
Général QmTTET. La première carte réalisée étant sans doute celle 
de DEMOLE (1881). 
Pourtant, si l'on veut faire une étude critique de l'élevage bovin 
et tenter de jeter les bases d'une véritable politique d'élevage, il est 
indispensable de posséder une carte de répartition des races, aussi 
précise que possible, et d'une lecture facile. On devrait même lui 
demander, à cette carte, de nous donner le sens de l'évolution des 
différentes races. 
Nous pensons que toute amélioration des productions (lait ou 
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viande) doit se baser sur les races qui constituent encore actueJle­
ment une réalité sur laquelle on peut s'appuyer pour asseoir une 
politique. Nous disons encore, car nous sommes inconsciemment 
engagés dans une époque de croisements que ne dirige nullement 
une politique d'élevage, mais ceux-ci sont suscités par un engoue­
ment plus ou moins poussé de tel ou tel sang apporté par quelques 
reproducteurs mâles introduits dans les Centres d'insémination 
Artificielle. 
o. 
CARTE 1 
La conception d'une carte originale est actuellement d'une 
nécessité absolue pour pouvoir enfin étudier l'élevage bovin avec 
précision. Les difficultés rencontrées sont nombreuses. D'une part, on 
constate le manque total d'informations précises pour analyser la 
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population bovine et d'autre part l'absence de méthode de repré­
sentation sur une carte des renseignements dont on peut ou pourrait 
disposer. 
Il nous a donc fallu vaincre ces deux difficultés. 
1° Recherche d'informations. 
Aucune documentation nous permettant d'analyser la population 
bovine française d'une façon précise, nous avons été amené à lancer 
une grande enquête auprès des Vétérinaires praticiens. Seuls, en 
effet, ils sont à même de fournir des renseignements précis puisqu'ils 
pénètrent dans la totalité des exploitations agricoles. Nous deman­
dions le nom des différentes races existantes dans leur clientèle avec 
le pourcentage relatif, le sens de l'évolution et l'importance des 
différents croisements pratiqués. 
Nous avons obtenu ainsi la réponse de 25p. 100 de nos Confrères, 
chiffre remarquable. En effet, les enquêtes lancées par l'Institut 
National des Statistiques et des Etudes Economiques (1. N. S.E. E.) 
ne sont que des sondages à 10 p. 100. Nous pouvions donc ainsi 
espérer aboutir à une carte précise. 
Les enquêtes, classées par département et par régions de pro­
gramme, ont été étudiées d'une façon synthétique. Chaque réponse 
placée avec précision sur une carte, a été confrontée avec les réponses 
voisines afin de délimiter des zones ayant la même physionomie 
ethnologique. En général, par département, on a pu déterminer 
3 à 4 zones assez bien individualisées pour avoir une représentation 
particulière. 
Il s'agissait là d'un travail de base original qu'il fallait ensuite 
matérialiser sur une carte définitive. 
2° Choix d'une Symbolique de représentation. 
Nous nous trouvions devant un problème nouveau car les données 
étaient trop précises pour se satisfaire d'une simple représentation 
en couleur selon la méthode habituelle. 
Dans un premier temps, nous avons attribué à chaque race une 
couleur donnée. La représentation est ici faite par l'intermédiaire de 
bandes de 5 mm de large placées verticalement. 
Une hauteur de 5 cm représente 100 p. 100 de la population. Il 
suffit donc, pour chaque zone déterminée, de mettre en place des 
bandes verticales de couleur voulue dont la longueur sera propor-
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tionnelle au pourcentage déterminé par les enquêtes. Pour 10 p. 100 
la représentation est faite par un carré de 5 mm x 5 mm. Pour 
5 p. 100 et moins on a adopté une pastille de la couleur correspondant 
à la race. 
Restait à indiquer le sens de l'évolution des effectifs par race 
(stationnaire, en progression, en régression). Le problème a trouvé 
une solution facile. Pour les effectifs stationnaires, la partie supé­
rieure de la bande verticale était coupée horizontalement, pour ceux 
en progression, cette partie était coupée en pointe (la longueur réelle 
donnant le pourcentage comprenant la pointe). Pour les effectifs en 
régression, cette même partie supérieure portait une encoche. Pour 
l'évolution des petits effectifs représentés par une pastille, il a suffi 
de mettre au-dessus le signe plus ou moins. 
CARTE II 
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Nous sommes donc en possession d'une méthode simple, cepen­
dant précise et d'une lecture extrêmement facile. 
Nous présentons ici, avec cette carte originale, le fruit d'un travail 
qui a pu être mené à bien grâce à une double collaboration, d'une 
part, celle de nos Confrères praticiens qui ont bien voulu répondre à 
notre enquête et aussi celle des Etudiants de 4e année (1966/1967) 
de l'Ecole Nationale Vétérinaire d'Alfort, qui, durant de longues 
semaines, ont réalisé cette carte. Il s'agit d'un document unique 
d'une très grande valeur, à partir duquel on peut étudier l'élevage 
bovin d'une façon dynamique, en le confrontant, par superposition, 
avec d'autres renseignements intéressant différents aspects de 
l'agriculture et de l'élevage et qui feront l'objet de communications 
ultérieures. 
A partir de cette carte, il a été possible d'en dresser une autre, par 
transparence, qui donne la répartition des grandes races, en élimi­
nant les petites représentations. Ces dernières n'ont pas une grande 
signification ethnologique pour la répartition globale des races 
alors qu'au contraire, elles pèsent lourdement sur le devenir de 
certaines races et peut-être de l'élevage lui-même à l'échelon local. 
Nous ne voudrions pas terminer cette présentation sans adresser 
nos remerciements les plus sincères à tous ceux qui nous ont permis 
de mener à bien ce travail: nos Confrères et nos Elèves. Nous voulons 
voir dans cette collaboration la preuve que la prof es si on vétérinaire 
peut jouer en matière d'élevage un rôle important. Il s'agit ici de 
l'analyse de ce qui existe. On peut passer ensuite à une étude dyna­
mique et active. 
* 
* * 
Les cartes originales mesurant 150 X 150 cm et réalisées en 
couleurs, il n'a pas été possible d'en donner ici une reproduction 
suffisamment grande pour qu'elles soient directement utilisables. 
L'auteur envisage une édition particulière qui constituerait un 
document de travail au même titre que les cartes originales. 
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